
 

Marcher selon l’Esprit 
Galates 5, 13-26 
 
Le chrétien est en marche et l’Esprit est un guide! Dans le chapitre 5 de l’épître 
aux Galates, la marche «selon l’Esprit» est présentée comme une attitude éthique 
chrétienne, comme un style de vie. D’un côté, les «œuvres de la chair»: 
impudicité, magie, inimitiés, querelles, jalousie, animosités, etc. (Gal 5, 19-21). De 
l’autre côté, la «vie selon l’Esprit», qui est une «marche» (Gal 5, 25) et qui porte 
des fruits: l’amour, la joie, la paix, la patience, la bonté, la bienveillance, la fidélité, 
la douceur et la tempérance (Gal 5,22). 
 
Dans le texte de Galates 5, Paul résume ainsi sa pensée: «Ne cherchons pas une 
vaine gloire en nous provoquant les uns les autres, en nous portant envie les uns 
aux autres» (Gal 5, 26). Une autre phrase fort connue apparaît dans le texte: «Tu 
aimeras ton prochain comme toi-même» (Gal 5, 14). Ainsi, la barre est haute! Pour 
le chrétien, l’objectif n’est pas facile à atteindre et la marche «selon l’Esprit» sera 
peut-être longue. Cependant, contre toute attente, l’apôtre choisit de décrire le 
chrétien comme quelqu’un de «libéré» (Gal 5, 13). Non pas libéré de toute 
obligation envers son prochain, non pas de cette liberté de mai 68 «il est interdit 
d’interdire!», mais libéré par le Christ des œuvres de la chair et du péché. Cette 
liberté pousse les chrétiens à se rendre «serviteurs les uns des autres» (Gal 5, 13), 
à se conduire «selon l’Esprit» et à choisir d’aimer. 
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